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M. Delli

A priori, l’avancement des tra-
vaux n’est pas en adéqua-
tion avec le taux d’avance-

ment des travaux estimé à 60%. Ce
projet, qui revêt une extrême im-
portance pour les clubs sportifs de
performance, semble à l’arrêt car,
le jour de la visite du ministre, le
site était déserté par les ouvriers, à
l’exception d’un gardien qui faisait
taire son chien de garde.
   Le projet présenté sur maquette
par le bureau d’études fait ressor-
tir plusieurs réévaluations d’un
montant initial de 50 millions de
dinars. Après la consommation de
l’autorisation de programme, une
première réévaluation du projet a
prévu une enveloppe financière de
830 millions de dinars qui a été

Ali Kherbache

Des pluies diluviennes ont mis
à nu les carences de la gou-

vernance, en général, et du brico-
lage en particulier. Les eaux en fu-
rie ayant emporté tout sur leur pas-
sage, et notamment les déchets
solides exposés devant les demeu-
res, en réalisation ou pour un sim-
ple aménagement, ont causé des
dégâts matériels importants et fu-
rent même à l’origine d’accidents
de la circulation.
   On a signalé le renversement
d’un véhicule léger au niveau du
carrefour du 5 Juillet et l’affaisse-
ment du pont de la cité Cdt Me-
jdoub en sus des chaussées dé-
chaussées de leur bitume. Des pla-
ques et morceaux de goudron dan-
saient la valse au milieu des eaux,
chassées de leur parcours par di-
vers objets, matériaux et ordures
non enlevées, en dépit d’un bulle-
tin météo préventif.
   La Protection civile, dépassée
par les évènements, n’a pu répon-

Allal Bekkaï

La 3e édition de la Semaine fo-
restière méditerranéenne aura

lieu à Tlemcen du 17 au 21 mars
2013. C’est la maison du parc de
Lalla Setti qui abritera cet événe-
ment international qui se tiendra
sous l’égide de la FAO, avec le
concours du ministère français
chargé des Forêts, le comité Sil-
va Méditerranea, GIZ, le Plan
Bleu, le RMFM, l’EFIMED, l’AIFM
et le CTFC, côté institutions offi-
cielles et ONG étrangères,  le
MADR, la conservation des forêts
et le PNT, côté algérien.
   «Les forêts méditerranéennes au
service du développement durable
des territoires: quelles stratégies
d’adaptation et d’atténuation face
aux changements globaux ?» est
le thème central autour duquel
s’articuleront les travaux de cette
3e SFM. «L’objectif de cette semai-
ne est de montrer l’importance de
la forêt et l’impact climatique sur
les forêts méditerranéennes; on va

Bencherki Otsmane

Les récentes pluies diluviennes
qui se sont abattues sur le nord

du pays n’ont pas épargné évidem-
ment la daïra de Béni-Haoua. En
effet, 96 personnes issues de neuf
familles ont été relogées dans le cen-
tre culturel de la ville après avoir été
contraintes d’abandonner leurs de-
meures qui furent inondées par les
eaux en furie de l’oued situé à proxi-
mité de la plage centrale. Au cours
de cette nuit, ces habitants n’ont
même pas eu le temps de sauver
quoi que ce soit et se sont conten-
tés uniquement de sauver leur vie.
Aujourd’hui, ces familles sont «par-
quées» dans cet établissement
éprouvant des difficultés à mener
une vie convenable, malgré une
aide et une assistance des services
de la daïra, en l’absence d’élus com-
munaux. Pour l’heure, ces sinistrés
manquent de lait, notamment pour
leurs enfants mais également de
nourriture consistante, particulière-
ment en cette période de froid. Par
ailleurs, si cette tempête a causé des
dégâts au niveau des habitations,

Abid Djebbar

Les pluies torrentielles qui se
sont abattues ces derniers jours,

et précisément au début de ce mois
de novembre au niveau des quatre
coins de la région de Mascara, ont
provoqué un déclic moral, d’un
côté, et un optimisme parfait au sein
des agriculteurs et des céréalicul-
teurs, de l’autre. Ces derniers ont
attendu les premières pluies au mois
de septembre et octobre pour le lan-
cement de la campagne labours-se-
mailles, mais rien ne s’est produit.
   Maintenant, la nouvelle pluvio-
métrie, qui a atteint les 40 à 60 cm,
selon les zones, au début de ce
mois, a donné un grand espoir aux
paysans de la plaine de Ghriss, Mo-

La daïra de Hachem a bénéficié
récemment de deux projets con-

cernant la réalisation de deux mar-
chés de proximité, le premier au
niveau de l’agglomération de Aïn
Mansour relevant de la commu-
ne de Hachem, et le second au
niveau de la commune de Zelam-
ta-centre, a-t-on appris.
   Ces deux marchés sont compo-
sés de 11 stands chacun et un bloc
sanitaire et nécessitant une envelop-
pe financière globale de 600 mil-
lions de centimes. Ces deux projets
rentrent ainsi dans le cadre de la

Un quinquagénaire répondant
aux initiales de D. K. a été

poignardé mortellement à l’arme
blanche, la nuit du dimanche à
lundi, par un individu âgé de 19
ans, devant un local commercial
non loin du nouveau CEM de la
ville de Mohammadia.
   Alertée par ce drame, la police
judiciaire de la ville s’est rendue
sur les lieux pour évacuer la vic-
time aux urgences de l’hôpital
Dahaoua Daho pour recevoir les
soins intensifs. Mais, malheureu-

BÉNI-HAOUA
«Un plan Marshall»

pour la ville !
les pistes menant vers les bourgs dis-
séminés à travers les montagnes
avoisinantes ont été rendues impra-
ticables. En effet, les habitants de
ces contrées peinent à joindre
le chef-lieu de la commune pour
effectuer des achats ou simplement
vendre le fruit de leur labeur.
En effet, dans ces régions, beau-
coup d’habitants se sont investis
dans les cultures maraîchères telles
que la tomate, les piments et autres.
   Certains agriculteurs ont même
opté pour la culture sous serre.
D’ailleurs, on a enregistré trois ser-
res détruites par le vent et la pluie.
Cependant, pour faire face à la si-
tuation, le chef de daïra de cette vil-
le côtière a donné des instructions
afin que des travaux de réfection des
pistes endommagées soient entamés
pour permettre surtout aux agricul-
teurs d’écouler leurs produits maraî-
chers, car il y va de la survie de la
profession. Toutefois, nombreuses
sont les personnes qui souhaiteraient
une aide conséquente, «une sorte de
plan Marshall», pour sortir leur ré-
gion de l’ornière du sous-dévelop-
pement dont elles sont victimes.

MASCARA
Soulagement

des céréaliculteurs
hammadia, Sig, Hacine, Oued El-
Abtal, Taria, El-Bordj, Aouf, etc.
quant à une bonne saison de cé-
réaliculture. Tout le monde s’y met
au travail, chacun à sa manière, sur
les hauteurs de Ouled Aouf, Sidi
Kada, Sedjerara, Aïn Farah. Les fel-
lahs utilisent des moyens tradition-
nels, comme à l’accoutumée, che-
vaux et charrues. A Ghriss, Tighen-
nif, Sig et autres, l’on se sert de
moyens modernes et efficaces.
   Hadj Ahmed, qui connaît son
métier, nous a assuré disant: «Main-
tenant, la terre a été rafraîchie par
l’abondante  pluie et les mauvaises
herbes ont poussé, il ne reste plus
qu’à labourer et semer, d’ici jus-
qu’au mois de janvier, et rien n’est
trop tard...», conclut-il.

HACHEM
Deux marchés de proximité

pour bientôt
réalisation de 34 marchés de proxi-
mité au niveau de la wilaya afin de
parer au besoin des commerçants,
d’un côté, et des citoyens, de l’autre,
et de lutter davantage contre le
marché informel.
   A rappeler que la commune de
Hachem a aussi bénéficié de la réa-
lisation d’un second lycée de 800
places pédagogiques, dont les tra-
vaux ont atteint les 10%, des rou-
tes secondaires dans les deux com-
munes, à savoir Zelamta, Nesmot,
pour désenclaver les zones éparses.

A. D.

MOHAMMADIA
Un homme poignardé

sement, la victime succomba à ses
blessures, indique-t-on.
   Une enquête a été ouverte pour
élucider les circonstances exactes de
ce drame qui a plongé les habitants
de la cité dans l’émoi. Par ailleurs,
un autre cas similaire a été enregis-
tré dernièrement à Mascara où cinq
personnes ont été coupables de
meurtre après avoir fait chuter un
jeune homme âgé de 21 ans dans
un précipice au lieu-dit Kouaïr dans
la périphérie de la ville de Mascara,
rappelle-t-on.                       A. D.

SIDI BEL-ABBÈS
Des projets en souffrance

Le centre de regroupement des équipes nationales
a été l’un des points visités par le ministre de la Jeunesse

et des Sports au début de la semaine en cours.
consommée sans que le projet ne
soit un tant soit peu viabilisé. Il a
fallu une seconde réévaluation de
l’ordre de 1.030 millions de dinars
et le projet a continué à piétiner
pour passer à une troisième rééva-
luation qui a placé le projet à un
coût estimé à 1.083 millions de di-
nars et ce n’est pas encore fini, car
d’autres estimations du projet ne
sont pas à exclure, selon des sour-
ces proches du dossier.
Ce qui fait que ce projet, dont le
lancement des travaux remonte
au 23 janvier 2009, soit en souf-
france et sa livraison risque d’al-
ler au-delà d’une année, comme
l’a prévu le bureau d’études de-
vant le ministre, c’est certaine-
ment le terrain très accidenté sur
lequel il a été projeté. 
  Le terrain en apparence rocheux

aurait donné du fil à retordre aux
entreprises qui ont été chargées de
réaliser le projet, d’où le recours
aux avenants et aux arbitrages des
comités de marchés.
   La lenteur administrative des réé-
valuations a certainement fait cu-
muler des retards qui ont influé sur
le coût du projet, suite à l’augmen-
tation des prix des matériaux de
construction qui ont obligé les en-
treprises à recourir à des révisions
des prix portés initialement sur le
cahier des charges.
   Telle est la situation de plusieurs
projets qui relèvent du secteur de
la Jeunesse et des Sports, à l’ima-
ge du stade du 24 Février,
sans tribune d’honneur, de la pis-
cine semi-olympique de l’OPOW
et le centre d’entraînement des
jeunes talents.

SAÏDA
Un peu de pluie  et beaucoup

de carences
dre à tous les SOS et a effectué
en une journée 45 interventions
pour la plupart des inondations
de maisons.
   Le mauvais entretien des ava-
loirs, des terrasses de logements,
des toitures de mosquées et autres
établissements a rendu la tâche dif-
ficile aux sauveteurs et secouristes,
alors que l’Office national de l’as-
sainissement, ayant mobilisé deux
brigades, a fait la sourde oreille à
quelques appels pour des raisons
que nous ignorons, le responsable
n’ayant pas daigné répondre à no-
tre sollicitation téléphonique. Avec
une pluviométrie de 82 mm, ce qui
est optimiste pour l’agriculture et
même la santé publique, croit-on
savoir, ne l’est guère pour les ag-
glomérations aux trottoirs dénudés
et artères rapiécées.
   «La pluie a confirmé les appré-
hensions de quelques citoyens
ayant dénoncé le rafistolage des
opérateurs», rappelle cet usager,
contraint d’annuler un déplace-
ment à Bel-Abbès, ou cet autre, iso-

lé de sa famille dans le Sud, car
autant la RN6 que la RN92 ne sont
praticables, en attendant une amé-
lioration des conditions. «Est-ce
que les responsables sauront tirer,
en ce mois de novembre, les en-
seignements de cet avertissement
de Dame Nature avant décembre
qui augure un hiver inattendu ?»,
s’interrogent un groupe de ci-
toyens, étonnés par l’ampleur des
dégâts, mais soulagés qu’il n’y ait
aucune perte humaine.
   Il faut d’ailleurs signaler l‘affais-
sement du pont de Sidi Gacem et
Cdt Mejdoub, isolant de ce fait la
partie sud de la ville. Les citoyens
habitant Cdt Mejdoub et Sidi Za-
her sont obligés de faire un détour
par Belkecier, ou encore par Daou-
di Moussa, carrément.
   Les berges de l’oued Saïda ont
été rongées par les eaux en furie
mettant en péril les demeures sur-
plombant l’oued. Les victimes des
inondations n’ont pas caché leur ire
et manifestent leur colère cherchant
un gîte pour l’hiver.

TLEMCEN
La forêt au service

du développement durable
aussi dresser l’état des lieux à tra-
vers une analyse et des statisti-
ques», nous a expliqué Maria De
Cristofaro, responsable de la
communication au département
des forêts auprès de la FAO
(Rome), lors d’un point de pres-
se tenu lundi dernier au siège de
ladite maison où était réuni le co-
mité d’organisation (programme
des sessions, protocole des offi-
ciels, gestion des médias…). Une
équipe de spécialistes sera char-
gée de réaliser un film documen-
taire sur trois parcs nationaux
(Tlemcen, Chréa et Djelfa).
   Dans ce cadre, sont attendus
(invités) des experts et des minis-
tres (de l’agriculture et/ou de l’en-
vironnement) des pays du bassin
méditerranéen, en l’occurrence
l’Algérie, le Maroc, la Tunisie, la
Turquie, la Syrie, le Liban, la
France, l’Espagne, le Portugal,
l’Italie… Les travaux se déroule-
ront en sessions (au nombre de
5) et en tables rondes (3).
   Les communications seront pré-

sentées en arabe, en français et en
anglais (traduction simultanée).
   Cet événement sera couvert par
les médias locaux et étrangers
(presse écrite, radios et TV) outre
l’Internet (via le site de la FAO,
Facebook, Twiter) et la visiocon-
férence. Il faut noter que les tra-
vaux de cette 3e édition seront
sanctionnés par l’adoption d’un
document final dit Déclaration de
Tlemcen. Une conférence de
presse sera animée à cette occa-
sion par les ministres du pourtour
de la Méditerranée.
   En marge de cette Semaine fo-
restière méditerranéenne, sera ini-
tiée une opération de plantation
d’arbres à la faveur de la Journée
internationale de la forêt (2013)
ainsi qu’une visite de terrain (parc
de Tlemcen) à l’intention de la
presse qui sera gratifiée d’un do-
cument multimédia thématique. Il
convient d’indiquer que les deux
éditions précédentes de la SFM se
sont tenues à Antalya (Turquie) en
2010 et Avignon (France) en 2011.


